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PÉLÉE. 
Reproches Inhumains ! 
Je sens à chaque mot que je ne suis qu'un Traître. 
 
 

ALCIONE. 
Vous, un Traître ! 
 
 

PÉLÉE. 
Apprenez un criminel amour. 
Malgré moi vos appas avaient séduit mon âme, 
Et malgré moi, Phorbas a servi cette flamme; 
C'est par lui que Ceix a quitté ce séjour, 
Il l'éloignait pour moi. 
 
 

ALCIONE. 
Dieux ! que viens-je d'entendre ! 
 
 

PÉLÉE. 
Vengez-vous ; punissez de coupables transports ; 
Vengez une amitié trop tendre ; 
Délivrez-moi de mes remords. 
 
 
Il se jette aux genoux d'Alcione. 
 
 
Je recevrai la mort comme un bonheur suprême ; 
Que ce fer arme votre bras, 
Et soulagez par le trépas 
Un coeur qui s'abhorre lui-même. 
 
 
Il offre son épée à Alcione, qui la saisit, & veut s'en 
frapper elle-même. 
 
 

ALCYONE. 
Eh bien, si vous m'aimez, ma mort va vous punir. 
 
 

PÉLÉE, CÉPHISE, & DORIS. 
Arrêtez, arrêtez. 
 
 
CEPHISE la desarme. 
 
 

 
 
 PELEE 
Unmenschliche Vorwürfe! 
Ich fühle bei jedem Wort, was ich für ein Verräter bin! 
 
 
 ALCIONE 
Ihr, ein Verräter! 
 
 
 PELEE 
Erfahrt von einer verbrecherischen Liebe. 
Gegen meinen Willen verführten eure Reize mein Herz, 
und gegen meinen Willen schürte Phorbas dieses Feuer; 
er brachte Ceix dazu, diesen Ort zu verlassen, 
er entfernte ihn für mich. 
 
 
 ALCIONE 
Götter! Was muss ich hören! 
 
 
 PELEE 
Rächt euch, straft die schuldigen Triebe, 
rächt eine allzu zärtliche Neigung, 
erlöst mich von meiner Gewissensqual! 
 
 
Er wirft sich Alcione zu Füßen. 
 
 
Ich werde den Tod als höchstes Glück empfangen; 
nehmt diesen Dolch fest in eure Hand 
und erlöst durch den Tod 
ein Herz, das vor sich selbst erschauert. 
 
 
Er reicht Alcione seinen Dolch, sie ergreift ihn und will 
sich selbst erstechen. 
 
 
 ALCIONE 
Gut so, wenn ihr mich liebt, wird mein Tod euch strafen! 
 
 
 PELEE, CEPHISE, DORIS 
Haltet ein! 
 
 
Cephise entwaffnet sie. 
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ALCIONE. 
Pourquoi me retenir ? 
 
  
 
Scène Deuxième. 
PHOSPHORE, dans son étoile. 
ALCIONE, PÉLÉE, CÉPHISE, DORIS. 
 
 

PÉLÉE. 
Quel Dieu descend ici ? quel Astre nous éclaire ? 
 
 

ALCIONE. 
Du malheureux Ceix, je reconnais le Père. 
 
 

PHOSPHORE, à Alcione. 
Ce que le sort m'apprend doit calmer tes alarmes ; 
Alcione, le Ciel va te rendre mon Fils ; 
Aujourd'hui, pour prix de tes larmes, 
Vous devez sur ces bords être à jamais unis. 
 
 
Phosphore remonte au Ciel, & les ombres de la nuit 
se dissipent. 
 
  
 
Scène Troisième. 
ALCYONE, PÉLÉE, CÉPHISE, DORIS. 
 
 

ALCIONE. 
Qu'ai-je entendu? grands Dieux ! croirai-je cet 
Oracle? 
 
 

PÉLÉE. 
L'Hymen, pour vous unir n'attend plus que le jour. 
Vous allez être heureux, & ce cruel spectacle 
Va me punir de mon amour. 
 
Mais non, ne voyons plus les lieux où l'on m'abhorre.
Fuyons : pardonnez-moi le feu qui me dévore, 
Je vais loin de vos yeux expier mes désirs ; 
Je vais percer ce Coeur qui vous adore, 
Et je meurs : trop heureux encore 
Si le Ciel à mes maux égale vos plaisirs. 
 
 
Il sort. 

 ALCIONE 
Wozu hältst du mich zurück? 
 
 
 
Zweite Szene
PHOSPHORE in seinem Stern 
Alcione, Pelee, Cephise, Doris 
 
 
 PELEE 
Welcher Gott steigt hier herab? Welcher Stern leuchtet 
uns? 
 
 ALCIONE 
Des unglücklichen Ceix Vater erkenne ich! 
 
 
 PHOSPHORE zu Alcione 
Das Schicksal tat sich mir kund: endige deine Angst, 
Alcione, der Himmel wird dir meinen Sohn wiedergeben! 
Heute noch werden dir deine Tränen vergolten, 
an diesem Ufer werdet ihr für immer vereinigt. 
 
 
Phosphore kehrt zum Himmel zurück und die Schatten der 
Nacht lösen sich auf. 
 
 
 
Dritte Szene 
 
 
 
 ALCIONE 
Was hörte ich da? Große Götter, darf ich es glauben? 
 
 
 
 PELEE 
Der Hochzeitstag, der euch vereint, ist heute gekommen!  
Ihr werdet glücklich, und dieses grausame Schauspiel 
möge mich für meine Liebe strafen. 
 
Doch nein, nicht länger weile ich an diesem Ort, wo man 
mich verabscheut; 
ich will fliehen... verzeiht mir die Glut, die mich verzehrt; 
ich will fern von euren Augen meinen Frevel sühnen;  
ich will dies Herz durchbohren, das euch liebt,  
und ich sterbe überglücklich, wenn der Himmel euch 
meine Untaten mit euren Freuden aufwiegt. 
 
Er geht ab. 
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ALCIONE. 
C'est l'Ami de Ceix ; Ciel ! c'est pour lui que je 
t'implore. 
 
  
 
Scène Quatrième. 
ALCYONE, CÉPHISE, DORIS. 
 
 

ALCIONE. 
Régnez, Aurore, à votre tour, 
Des cieux qu'elle a voilés, chassez la nuit affreuse ; 
Hâtez-vous d'amener le jour 
Qui doit me rendre heureuse. 
 
Je vois dans ces Jardins mille riantes fleurs 
Éclore de vos larmes ; 
Et c'est ainsi de mes pleurs 
L'Amour va faire naître un bonheur plein de charmes.
 
Régnez, Aurore, à votre tour, 
Des cieux qu'elle a voilés, chassez la nuit affreuse ; 
Hâtez-vous d'amener le jour 
Qui doit me rendre heureuse. 
 
 
L'Aurore éclaire enfin tout le Théâtre, & laisse voir 
Ceix, que les flots ont poussé sur un  gazon. 
 
 
 

ALCiONE. 
Mais, quel funeste objet a frappé mes regards ! 
Quel est ce Malheureux, victime du naufrage ! 
Vous courriez les mêmes hasards, 
Cher Époux, mais les Dieux ont détourné l'orage. 
 
 
Elle approche, & reconnaît Ceix. 
 
 
Ciel ! que vois-je ? c'est lui ! 
 
 
Elle tombe dans les bras de ses Confidentes. 
 
 

CÉPHISE,  & DORIS. 
Que devient-elle, hélas ! 
Ses maux vont lui coûter la vie. 

 
 
 ALCIONE 
Er ist ein Freund von Ceix; seinetwegen beklage ich ihn. 
 
 
 
 
Vierte Szene 
 
 
 
 ALCIONE 
Erhebe dich, Aurora, auf deiner Bahn, 
verjage vom Himmel die Schleier der düsteren Nacht; 
eile dich, den Tag zu bringen, 
der mir das Glück wiedergibt. 
 
Ich sehe in diesem Garten tausend lächelnde Blumen,  
die unter deinen Tränen schon strahlen; 
und ebenso wird aus meinen Tränen 
der Liebe Glück ersprießen zauberhaft. 
 
Erhebe dich, Aurora, auf deiner Bahn, 
verjage vom Himmel die Schleier der düsteren Nacht; 
eile dich, den Tag zu bringen, 
der mir das Glück wiedergibt. 
 
 
Die Morgenröte erleuchtet schließlich die ganze Bühne 
und man sieht Ceix, den die Wellen auf den Rasen gespült 
haben. 
 
 
 ALCIONE 
Aber; welch ein schreckliches Bild bannt meinen Blick? 
Wer ist dieses unglückliche Opfer eines Schiffbruchs?  
Ihr ward derselben Gefahr ausgesetzt, 
teurer Gatte, doch die Götter wendeten den Sturm ab. 
 
 
Sie nähert sich und erkennt Ceix. 
 
 
Himmel! Was sehe ich? Er ist es! 
 
 
Sie stürzt in die Arme ihrer Freundinnen. 
 
 
 CEPHISE UND DORIS 
Was geschieht ihr, oh weh! 
Der Schock wird ihr das Leben kosten! 
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ALCIONE. 
Non, ma douleur encor ne me l'a pas ravie, 
Par pitié, hâtez mon trépas. 
Est-ce là ce bonheur que je devais attendre, 
Et dont les Dieux m'étaient garants ? 
Vous me rendez Ceix, ah ! barbares Tyrans, 
Dieux cruels, est-ce ainsi qu'il fallait me le rendre ? 
 
Vous plaisez-vous aux maux des fidèles Amants. 
Quel trouble !… ma raison s'égare : 
Je me crois descendue aux rives du Ténare ; 
Viens, chère Ombre… jouis de mes embrassements : 
Hélas, Égarement funeste ! 
Mon coeur respire encor, malgré tous ses tourments. 
Je vis, & d'un Époux, voilà le triste reste! 
Mais que vois-je !… ah ! je touche à mes derniers 
moments !… 
 
 
Elle prend l'épée de Ceix, & s'en frappe. 
 
 

CÉPHISE, & DORIS. 
Ciel ! 
 
 

ALCIONE. 
C'en est fait, je ne crains plus d'obstacle, 
L'Amour a pour jamais disposé de mon sort ; 
Le Ciel n'a pas en vain prononcé son Oracle, 
Nous voilà, cher Époux, réunis par la mort. 
 
  
Scène Cinquième. 
NEPTUNE sort de la Mer avec toute sa Cour. 
 
 

NEPTUNE. 
Je viens vous affranchir de la Parque cruelle, 
Vivez heureux Amants, d'une vie immortelle, 
Rien ne peut plus vous séparer ; 
Les Dieux, touchés d'une flamme si belle, 
N'ont permis vos malheurs, que pour les réparer. 
Vous chasserez les vents de l'empire de l'Onde, 
Et vous rendrez le calme à mes flots so85ulevés. 
Les Alcions naissants vont être aux yeux du monde 
Un gage du pouvoir que vous en recevez. 
 
Ceix, & Alcione revivent ; des Alcions naissent du 
sang d'Alcione, & vont se placer sur le trône de 
Neptune. 

 
 
 ALCIONE 
Nein, mein Leid hat es mir noch nicht genommen, 
Habt Erbarmen und tötet mich schnell. 
Ist das das Glück, auf das ich warten sollte, 
das mir die Götter versprachen?  
Ihr gebt mir Ceix zurück, ja, unmenschliche Tyrannen, 
grausame Götter, aber musstet ihr ihn mit so zurückgeben?
 
Ihr weidet euch am Leid der treuen Liebenden! 
Was für eine Bestürzung... mein Geist trübt sich; 
mir ist, als stehe ich am Tor der Unterwelt; 
komm, teurer Schatten... lass dich zärtlich umarmen... 
Oh weh, tödliche Verwirrung - - 
mein Herz schlägt immer noch, trotz all der Folter, 
ich lebe und das ist der traurige Rest meines Gatten! 
Doch da sehe ich... ah!  
Dies sei mein letzter Moment! 
 
 
Sie nimmt den Dolch von Ceix und ersticht sich damit. 
 
 
 CEPHISE UND DORIS 
Himmel! 
 
 
 ALCIONE 
Es ist vollbracht, ich fürchte kein Hindernis mehr, 
die Liebe hat auf ewig mein Schicksal bestimmt; 
des Himmels Orakel sprach nicht falsch, 
nun sind wir, teurer Gatte, durch den Tod vereint.  
 
 
Fünfte Szene 
NEPTUN steigt aus dem Meer mit seinem ganzen 
Hofstaat. 
 
 NEPTUN 
Ich komme, euch vom Fluch der Parze zu befreien, 
lebt als glückliche Liebende ein unsterbliches Leben; 
nichts kann euch mehr trennen; 
die Götter, von einer so schönen Flamme erfreut, 
ließen euer Missgeschick nur zu, um es zu vergelten. 
Verjagt fortan die Winde aus dem Reich der Wellen 
und beruhigt meine aufgewühlten Fluten. 
Und diese Eisvögel, eben erschaffen, seien für die Augen 
der Welt ein Symbol der Macht, die euch verliehen ward. 
 
Ceix und Alcione erwachen zum Leben; aus dem Blut 
von Alcione entstehen Eisvögel, die sich auf Neptuns 
Thron niederlassen. 



 
 
 

32

 
 
(Du coupable Phorbas j'ai terminé les jours ; 
Il n'est plus sur ces bords, qu'une Roche effrayante, 
Des Matelots tremblants, il fera l'épouvante, 
Et vous en serez le secours.) 
 
 

ALCIONE. 
Quoi ! je revois Ceix ! 
 
 

CEIX. 
Je revois Alcione. 
 
 

NEPTUNE. 
Aimez-vous, aimez-vous toujours. 
 
 

ALCIONE, & CEIX. 
L'immortalité qu'on nous donne 
Doit éterniser nos amours. 
 
 

NEPTUNE. 
Aimez-vous, aimez-vous toujours. 
 
 

ALCIONE, & CEIX. 
Aimons-nous, aimons-nous toujours. 
 
 

NEPTUNE. 
Chantez, chantez divinités de l'Onde, 
Formez mille concerts charmants ; 
Que vos voix annoncent au monde 
Le triomphe de ces Amants. 
 
 
Les Dieux de la Mer célèbrent l'apothéose de Ceix, 
& d'Alcione.  
 
 

LE CHŒUR. 
Chantons, qu'à nos chants tout réponde, 
Formons mille concerts charmants ; 
Que nos voix annoncent au monde 
Le Triomphe de ces Amants. 
 
 
FIN DU CINQUIÈME ET DERNIER ACTE. 

 
 
(Des schuldbeladenen Phorbas Leben habe ich geendet, 
er ist hier nichts mehr als ein grausiger Felsen, 
die zitternden Matrosen wird er schrecken, 
doch ihr bringt ihnen Hilfe.) 
 
 
 ALCIONE 
Was! Ich sehe Ceix wieder! 
 
 
 CEIX 
Ich sehe Alcione wieder! 
 
 
 NEPTUN 
Liebt euch, liebt euch immerzu. 
 
 
 ALCIONE UND CEIX 
Die Unsterblichkeit, die uns verliehen wurde, 
lässt unsere Liebe ewig währen. 
 
 
 NEPTUNE 
Liebt euch, liebt euch immerzu. 
 
 
 ALCIONE UND CEIX 
Lieben wir uns, lieben wir uns immerzu! 
 
 
 NEPTUN 
Singt,  Götter der Wellen, 
lasst tausend herrliche Konzerte erklingen, 
eure Stimmen verkünden der Welt 
den Sieg dieser Liebenden. 
 
 
Die Götter des Meeres feiern die Auferstehung von Ceix 
und Alcione. 
 
 
 CHOR 
Singt, und jeder stimme ein in unseren Gesang,  
lassen wir tausend herrliche Konzerte erklingen; 
unsere Stimmen verkünden der Welt 
den Sieg dieser Liebenden. 
 
 
ENDE 

 




